
LUNI 

D'abord savourer, ensuite conclure 
YOLLEY-BÀLL 
Ligue A/Finale. 
Match retour mercredi, 
Montpellier-Tours, 
20 h,àCastelnau. 
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nhardouin@midilibre.com 

01i\ier Lecat a eu du mal à ré­
pondre aux interviews d'après 
match, samedi soir, sur le par­
quet de Grenon. Non pas que le 
technicien montpelliérain rechi­
gne à parler de la victoire de son 
équipe et quelle victoire, la pre­
mière cette saison à Grenon, 
aloi^ que Tours y était invaincu 
en Ligue A et restait sur deux 
face-à-face gagnants, 3-0. 

« Quoi qu'il arrive, on est à 
la hauteur de la finale » 
La voix de Fentrameur du MHSC 
VB est cassée, éreintée par plus 
de deux heures trente d'un duel 
de haute intensité. I l n'en dé­
coule qu'un filet déplaisir. De la 
fierté aussi de voir son équipe 
au rendez-vous de l'événement. 
« Quoi qu'il arrive, on est à la 
hauteur delà finale. On a une 
recette pour l'instant, c'est d'es­
sayer de savourer œ qu'on vient 
défaire. Avant de se projeter de 
nouveau (sur le retour). » 
À deux pas de là, faisant face à la 
table de marque, son homolo­
gue tourangeau, Marcelo 
Frankoviak, lui, ne la met pas en 
sourdine pour crier sa finstra-
tiori. I l garde en mémoire le point 
du 11-14 dans le tie-break donné 
à Montpellier avec l'appui du 
challenge vidéo. Pas d'accord 
l'Aigentin mais fair-play à recon­
naître que son équipe n'a pas 
perdu sur un fait de jeu, moins 
encore sur ce point. « Bravo à 
Montpellier qui a très bien joué 
les deux premiers sets. » 
Les siens ont tenté d'y répondre 
avant de repartir à la faute dans 
le 5'. « C'est super bien ce sport, 

Les Montpeliiérains savourent leur victoire à Tours, il sera temps "demain" de se consacrer au retour, N. H 
mais ce n'est jamais fini. » Oli­
vier Lecat en veut pour preuve 
le match retour de la demi-finale 
face à Chaumont qui croyait 
sans doute avoir fait le plus dur 
alors qu'il menait deux sets à 
zéro, à quelques points d'égali­
ser. 
À Tours, les Montpeliiérains ont 
su éviter pareil retournement. 

Même si après deux premiers 
sets au plus que parfait, ils ont 
subi la puissance retrouvée de 
TiUie et consorts, perdu le rap­
port service-réception. « Tours 
a mieux joué et on s'est peut-
être unpeu relâchés à 2-0 », ex­
plique Le Goff. 
Us se sont surtout retrouvés au 
bon moment pour prendre les 

Les supporters de Tours seront là 
RÉCUPÉRATION A p r è s leur victoire trois sets à deux, 
samedi soir à Grenon, les Montpeli iérains ont quitté Tours au 
petit matin afin de bénéficier d'une après-midi de repos. 
Au programme du jour, soins et travail de récupération ; 
volley mardi et (re)match mercredi pour le match retour. 
I N F I R M E R I E Décidément, Montpellier se fait des frayeurs 
en cette fin de saison. A p r è s Javier Gonzalez qui avait quitté 
ses coéquipiers lors de la demi-finale retour face à Chaumont 
(torsion du genou), Ezequiel Palacios est resté un moment au sol 
après une mauvaise réception, remplacé par Lyneel en cours 
de tie-break. Plus de peur que de mal pour l'Argentin qui devrait 
tenir sa place mercredi. 
A F F L U E N C E Les dirigeants du MHSC VB s'attendent à un 
record d'affluence en leur palais de Chaban-Delmas pour la finale 
retour ce 11 mai. Les tribunes basses affichent complet. Un bus 
de supporters tourangeaux fera aussi le voyage. Chaud devant. 

devants dans le tie-break. E t re­
mettre leur adversaire sous pres­
sion malgré la blessure de Pala­
cios. 

« On ne l â c h e pas » 
Onpourrait tout aussi tien ga­
gner deux fois ici si on n'arri-
vaitpas à gagner (mercredi) à 
la maison, donc, on a encore 
deux chances pour finir, re­
prend Lecat. C'est sûr que le 
matchs ici (à Grenon), serait 
compliqué mais on est capables 
de le faire. On a gagné à Chau­
mont, maintenant à Tours. 
Donc, là, ilfautprofiter, ilfaut 
récupérer, et continuer à se 
nourrir de confiance. Farce 
qu'onjoue bien. » 
Absents samedi soir des gradins 
de Grenon, les supporters mont­
peliiérains seront en nombre 
mercredi pour pousser derrière 
leur équipe, pour ce titre de 
champion de France que le club 
attend depuis 1975. Pour faire 
du bruit, quitte même à forcer 
Lecat à se casser la voix. Si c'est 
pour la bonne cause. 


